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J’aurais même pu dire, culture de mâle blanc hétérosexuel…
elle  utilise  bien  entendu  l’expression…  Tout  ça  manque
d’invention, de libre-arbitre. Tout ça répète ce que les



militants politiques ressassent pour masquer leur absence de
projet. 

.

Donnez-leur la main, ils veulent le bras… Acceptés chez
nous, formés dans ce qui fut nos plus hautes écoles… ils
n’ont de cesse de cracher dans la soupe en  faisant tout
pour que notre système, qui leur a permis de faire des
études, d’avoir des diplômes, des métiers de haut niveau,
des  formations  pointues,  de  devenir  chirurgien  ou
journaliste  disparaisse  purement  et  simplement.

.

Les  concours  ?  Des  trucs  de  Français,  faits  par  des
Français, pour des Français, qui nécessiteraient d’avoir la
culture française. On se demande bien comment l’auteur  du
texte tweeté ci-dessous, dans un système si difficile, si
mortifère pour l’immigré a pu être en état de proposer des
réformes de nos concours…

On  se  demande  bien  comment  il  y  a  longtemps,  Leopold
Senghor, venu de son Afrique natale, a bien pu décrocher
l’agrégation de lettres classiques…

On se demande bon comment une Zineb a pu devenir journaliste
malgré son origine maghrébine… 

Je  me  demande  bien  comment  mon  ami  Pascal  Hilout,  né
Mohamed, après avoir passé les 20 premières années de sa vie
en école coranique au Maroc a pu atterrir en Allemagne et en
France et devenir ingénieur…

Que  dire  de  Ayan  Hirsi  Ali,  élevée  en  école  coranique
réservée  aux  filles  en  Somalie  puis  dans  divers  pays
musulmans qui arrive à 22 ans aux Pays-Bas et réussit à y
faire des études, à devenir chercheur et à continuer sa
carrière aux Etats-Unis ? 



.

Nesrine Slaoui ne peut pas entendre cela… Bref, le diplôme
ou le concours dans une pochette surprise pour la diversité,
ça la botte, c’est son truc. A aucun moment, elle ne parle
de la France où nous vivons, où elle vit, la France et sa
culture, ses codes… que chacun est censé vouloir obtenir,
puisqu’il  y  vit…  Ben  non.  Alors  il  faudrait  que  les
professeurs et les examinateurs soient pour bonne partie
d’origine étrangère. La France est trop la France. La France
n’est pas encore l’Algérie, mâtinée de Maroc et de Mali. 

Ah ! Où est Rachid Kaci, qui, fils d’immigrés algériens
s’émerveillait de pouvoir dire  “nos ancêtres les Gaulois” ?

.

Ah ! Une petite remarque en passant… Les enfants des milieux
populaires,  des  vrais  milieux  populaires,  ce  sont  des
enfants de Français dont fit partie par exemple un Albert
Camus à la mère illettrée, dont je fais partie, moi aussi,
comme celle de Nesrine Slaoui,  ma mère était femme de
ménage, ça ne m’a pas empêchée de devenir prof agrégé, ça
n’a pas empêché Camus de devenir Camus… On a plus de travail
que les autres, oui, et alors ? C’est la loterie de la vie.
Certains naissent avec une cuiller d’argent dans la bouche,
d’autres arrivent dans des familles qui les négligent, qui
les torturent, certains sont beaux, d’autres repoussants,
certains  naissent  dans  des   pays  où  la  vie  est  plutôt
facile, d’autres dans des pays dictatoriaux, sans liberté,
où l’éducation est interdite aux filles… C’est comme ça et à
chacun de se battre pour tirer le meilleur parti de ce que
le hasard lui a proposé.

Les petits Français d’origine des quartiers populaires n’ont
jamais  demandé  que  l’on  simplifie  les  concours  de
conservateur de musée, d’enseignant, de médecin… Pourtant
eux non plus n’ont pas les codes, la culture, ils ne sont



pas “fils de”, il leur manque tout, ils ne sont pas nés en
entendant Mozart et en écoutant leurs parents parler de
Levi-Strauss, chez eux c’était Edith Piaf et Intervilles. Il
en faut de la volonté, du boulot… pour arriver au niveau
voulu. 

Mais quel bonheur… de ne devoir qu’à soi ce qui est dû, pour
certains camarades, au fait d’être “fils de”. Quel bonheur,
mais aussi quel atout pour toute une vie. On y acquiert la
confiance en soi, la capacité de travail, la fierté du
travail bien fait, toutes qualités qui évitent de tomber
dans le cannabis et autres dégénérescences devant une vie
trop facile…

Ça évite de devenir une frustrée, une amère, une haineuse à
la Rockaya Diallo ou à la Laetitia Avia par exemple…Laetitia
Avia passée, justement, quel hasard par la discrimination
positive,  prise  à  Sciences  po  sans  avoir  à  passer  les
épreuves écrites… Mais sans doute qu’une Avia avec toutes
ses tares est un modèle envié par Nesrine Slaoui…

.

Complément d’Antiislam

Il y aurait tant à dire sur ce flot de clichés et de
mensonges.

Je n’en retiendrai que deux.

Non, la langue arabe n’est pas du tout l’égale de l’anglais
: il aurait fallu que pendant 1400 ans, le monde musulman
donne des milliers d’intellectuels au Monde.

Il a préféré osciller entre le fatalisme de la ratiocination
du droit musulman et le fanatisme du djihad.

Non, toutes les cultures ne se valent pas pour les mêmes
raisons : la culture arabo-musulmane se résume à l’étude
d’un seul livre (de haine), la culture française, européenne



, elle, en compte des dizaines de milliers dans tous les
domaines : romans, essais politiques , traités de physique
etc etc etc (Wafa Sultan).

Quel intérêt à donner une place éminente à l’arabe autre que
celui d’islamliser ?

C’était  déjà  la  politique  des  musulmans  dans  leur
colonisaion  de  l’Espagne.

On voit trop bien que madame dissimule derrière un problème
social  ce  qui  est  d’abord  un  problème  d’incompatibilité
culturelle.

Il y en a plus qu’assez de subir CHEZ NOUS la rancoeur
jalouse de ceux dont la civilisation n’a strictement rien
apporté au pot commun de l’humanité.

 

.

.

Diversifier les profils du jury de sélection, lutter contre
le mépris de classe, questionner la culture dite dominante…

Pour  la  revue  de  l’@ENA_fr,  j’ai  réfléchi  à  l’ouverture
sociale des grandes écoles. pic.twitter.com/MnbxaMTF38

— Nesrine Slaoui (@NesrineSlaoui) January 6, 2020

.

https://twitter.com/ENA_fr?ref_src=twsrc%5Etfw
https://t.co/MnbxaMTF38
https://twitter.com/NesrineSlaoui/status/1214241012115296258?ref_src=twsrc%5Etfw
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